
Der Konsum von Mi-
neralwasser aus 
Flaschen nimmt in 
der Schweiz stän-
dig zu. Dabei wird 

vergessen, dass die Auswirkun-
gen auf die Umwelt nicht ver-
nachlässigbar sind. Im Gegen-
satz zu dem, was die 
Lebensmittelindustrie behaup-
tet, ist das Mineralwasser nicht 
gesünder. Zudem sind PET-Fla-
schen schädlich für die Gesund-
heit und sie verschmutzen die 
Umwelt in mehrfacher Hinsicht.
Zwei(Ein) Liter Mineralwasser pro 
Tag sind pro Jahr für den Ausstoss 
von so viel CO2 verantwortlich wie 
ein Auto, das 2000 km zurücklegt, 
während dieselbe Menge von Hah-
nenwasser nur einer Fahrt von 2 km 
entspricht. Trotzdem wird dem Hah-
nenwasser immer häufiger Mineral-
wasser vorgezogen, dessen Konsum 
heute 900 Millionen Liter pro Jahr 
erreicht. Ein Grund dafür ist, dass 
Hahnenwasser  oft einen schlechten 
Ruf in Bezug auf  Geruch oder  Qua-
lität hat. 
D e r Geruch ent-

s t e h t 
h ä u f i g 
d u r c h 
die Zu-

g a b e 
von Chlor. 

Dieses verbinden wir 
gedanklich meistens mit  Schwimm-
bädern, es ist aber auch für die Was-
serleitungen wichtig, um sie zu des-
inf iz ieren und e ine  gute 
Wasserqualität zu erhalten. Es stellt 

keinerlei Risiko für die Gesundheit 
dar, weil die Höchstmenge 
im Trinkwasser  streng 
geregelt ist. Ein 
eventueller Ge-
ruch verschwin-
det, wenn man 
das Wasser in den 
Kühlschrank stellt.
Die chemische und bak-
teriologische Qualität des Lei-
t u n g s w a s s e r s 
unterliegt den-
selben strikten 
R e g l e m e n t i e -
rungen wie das 
Mineralwasser. 
Es gibt unzähli-
ge Mineralwäs-
ser auf dem 
Markt, welche 
v e r s c h i e d e n e 
Wirkungen ha-
ben sollen. Aber 
nur einige unter 
ihnen sind als 
Tafelwasser ge-
eignet. Die meis-
ten haben einen 
Gehalt von bis zu 1500mg Mineral-
salzen pro Liter, aber nur Mineral-
wässer mit weniger als 500mg eig-
nen sich für den täglichen 
Konsum. Zu hohe Konzentra-
tionen von Mineralsalzen kön-
nen schädlich sein. So führt z. 
B. Natrium zu einem hohen 
Blutdruck. Die Bestimmungen 
für das Trinkwasser enthalten auch 
Angaben über den maximalen Gehalt 
an Mineralsalzen, den viele Mineral-
wässer nicht einhalten. Die Weltge-

sundheitsorganisation stellt zudem 
fest, dass die therapeutischen 

Wirkungen von Mineral-
wasser nie bewiesen 

wurden.
Ein weiterer proble-
matischer Bestand-

teil von Mineralwas-
s e r  i s t  s e i n e 

Verpackung. Die PET-Fla-
schen enthalten chemisch nicht sta-

bile Bestandteile, u. a.  Antimon, wel-
c h e s  v e r m u t l i c h 

kanzerogen ist und 
ins Wasser über-

gehen kann, 
und Azetalde-
hyd, welches 

ebenfalls Krebs 
erzeugen kann. 

Ihr Minimalgehalt 
wird so festgelegt, dass man 

sie nicht schmecken kann. Die Kon-
sumentensendung A Bon Entendeur 

Mit einer 
Kühlung des Hah-

nenwassers kann der – sel-
tene - schlechte Geruch  redu-
ziert oder zum Verschwinden 

gebracht werden.

Man kann dem 
Wasser Kohlensäu-

regas und/oder ver-
schiedene Aromen 

zusetzen.

Eine ge-
füllte Glas- oder 

Metallflasche von zu 
Hause mitnehmen, da-
mit man keine PET-

Flasche kaufen 
muss.
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und auch andere Untersuchungen ha-
ben diese Substanzen in Wasser, wel-
ches in PET-Flaschen verkauft wird, 
festgestellt. Mineralwasser trinken ist 
also keine Garantie für eine gute Qua-
lität des Wassers. 
Die PET-Flaschen sind auch eine 
Quelle der Umweltverschmutzung, 
und ihre Produktion und ihr Trans-
port erzeugen eine grosse Menge 
CO2. PET wird aus Rohöl hergestellt, 
wobei insgesamt ein CO2-Ausstoss 
erzeugt wird, der das Dreifache des 
Gewichts der Flasche beträgt: man 
braucht einen Viertelliter Petrol und 
ungefähr 7 Liter Wasser , um eine Fla-
sche zu produzieren. Die nach dem 
Gebrauch rezyklierte Menge ent-

L’OR BLEU EN BOUTEILLE: UN RÉEL BESOIN ?

wasser und einer Flasche Mineral-
wasser 1 zu 1000 beträgt. Dasselbe 
gilt für den Preis. Der Preis, den man 
bezahlt, ist nicht der des Wassers, 
sondern der für die Energie von der 
Produktion bis zur Verteilung. 
Das Wasser ist unabdingbar für un-
sere Gesundheit. Der Zugang zu gu-
tem, preisgünstigem  Wasser ist ein 
Recht, auf das man nicht verzichten 
soll. Werden wir eines Tages unter 
dem Vorwand, unsere Luft sei ver-
schmutzt, Flaschen von reiner Luft in 
den Lebensmittelregalen sehen?
Für vertieftere Informationen siehe die 
Hinweise am Ende des franz. Artikels.
Joséphine Sierro
Mitglied der Arbeitsgruppe "Wasser" ■

spricht nie 100%. Der Rest wird ver-
brannt und belastet ebenfalls die Um-
welt, weil dabei giftige Substanzen 
freigesetzt werden. Wenn die Fla-
schen in Deponien entsorgt werden, 
dauert es Hunderte von Jahren, bis 
sie zerfallen. Aber auch die Rezyklie-
rung hat ihre Nachteile, denn die Ab-
fälle müssen transportiert werden, 
manche bis in ihr Ursprungsland , 
wegen der hohen Kosten an Ort oder 
weil keine geeigneten Anlagen zur 
Verfügung stehen. Eine im Auftrag 
des Schweizerischen Vereins des Gas- 
und Wasserfaches von Dr. sc. techn. 
Niels Jungbluth durchgeführte Stu-
die zeigt, dass der Unterschied des 
Energiekonsums zwischen Hahnen-

La consommation 
d'eau en bouteille est 
en constante augmen-
tation en Suisse. Ce-
pendant, nous oubli-

ons souvent que son impact sur 
l’environnement n’est pas négli-
geable. Contrairement à ce que 
l’industrie agro-alimentaire 
avance, l’eau minérale ne repré-
sente pas de bienfaits particu-
liers pour la santé. De plus, le 
PET, contenant privilégié de 
l’eau commercialisée, est néfas-
te pour la santé et pollue 
l’environnement par différents 
aspects.
Deux litres d’eau minérale par jour 
pendant une année correspond à 
l’émission en CO2 d’une voiture qui 
parcourerait 2000km, contre 2km 
pour l’eau du robinet. Pourtant, cet-
te dernière est de plus en plus sou-
vent délaissée pour l’eau en bouteil-
le, qui atteint une consommation de 
900 millions de litres par an. En ef-
fet, l’eau potable que nous recevons à 
la maison tend à avoir une mauvaise 
réputation. Les principaux arguments 
contre celle-ci sont son odeur ainsi 

tendent à différents bienfaits théra-
peutiques. Cependant, seules quel-
ques unes d’entre elles sont des 

boissons de table. En effet, 
la minéralisation de 

l’eau en bouteille 
peut atteindre 
1500 milligram-
mes de sels mi-
néraux par litre. 

Or, seuls les eaux 
comprenant moins 

de 500 milligrammes 
sont propres à une consommati-

on journalière. Des quantités trop im-
portantes de sels minéraux peuvent 
être néfastes pour la santé ; trop de 
sodium, par exemple, entraine de 
l’hypertension artérielle. La régle-
mentation sur l’eau potable compor-
te quant à elle une teneur maximale 
en sels minéraux, que beaucoup 
d’eaux minérales ne respectent pas. 
L’OMS souligne également que les ef-
fets thérapeutiques des eaux en bou-
teille n’ont jamais été prouvés.
Mais les eaux minérales comportent 
également un inconvénient majeur 
dans bien des cas: son contenant. En 
effet, les bouteilles en PET sont fab-

que sa qualité. 
En se qui concerne l’odeur, elle est 
souvent due à la présence de chlore. 
Bien qu’on l’associe souvent à nos 
piscine, le chlore est un désin-
fectant important pour 
maintenir une bonne qua-
lité d’eau dans nos canali-
sations. Il ne présente au-
cune risque pour la santé. 
Sa teneur résiduelle après 
traitement de l’eau est régle-
mentée, pour éviter tout désag-
r é - ment au consom-

mateur.  En 
outre, placer 
une carafe 
d’eau au 
r é f r i g é r a -

teur permet 
de neutraliser 

comp- lètement les odeurs, au 
point que l’eau du robinet n’est plus 
distinguable de l’eau en bouteille.
Quant à sa qualité, l’eau potable est 
soumise à de nombreuses réglemen-
tations très strictes qui sont les mê-
mes que celles de l’eau en bouteille. 
Les eaux minérales, quant à elles, 
sont nombreuses sur le marché et pré-

La réfri-
gération de l'eau 

du robinet permet 
bien souvent de diminu-
er voire de supprimer 
l'odeur et le goût désag-

réable de certaines 
eaux.

Des ap-
pareils permet-

tent de gazéifier l'eau 
chez soi ainsi que de 

faire différents so-
das.

WWF MAGAZIN/E REGIONAL FREIBURG/FRIBOURG 2/2015 - 2



L’OR BLEU EN BOUTEILLE: UN RÉEL BESOIN ?

riquées à partir de substances chi-
miques instables. Deux d’entre elles 
sont l’antimoine, suspectée d’être 
cancérigène et de migrer dans l’eau, 
et l’acétaldéhyde, également cancé-
rigène. Leur quantité minimale dans 
l’eau est fixée de telle sorte qu’aucun 
goût ne soit perspectible. Le program-
me télévisé A Bon Entendeur a 
d’ailleurs effectué un test comparatif 
et a systématiquement décelé ces sub-
stances dans les eaux contenues dans 
des bouteilles en PET. Boire de l’eau 
en bouteille ne constitue donc pas une 
garantie de bonne qualité de l’eau. 
Ces bouteilles représentent égale-
ment une source importante de dé-
chets et leur production engendre une 
émission non négligeable de CO2. En 
effet, le PET, polyéthylène théréphta-
late, est produit à base de pétrole 
brut. Sa production génère trois fois 
son poids en CO2. Il faut également 
en moyenne 7 litres 
d'eau pour pro-
duire  une 
b o u t e i l l e , 
ainsi qu'un 
quart de lit-
re de pétro-
le. De plus, le 
pourcentage de 
bouteilles recyclées 
n'atteint jamais les cent pour cent ; le 
reste est brulé, polluant l'atmosphère 
en dégageant des substances to-

xiques, ou enfoui sous terre – sa dé-
gradation nécessite alors plusieurs 
centaines d'années; tout cela lorsqu'il 
n'est pas jeté par terre. Cependant, 
même le recyclage comporte des in-
convénients: ces déchets doivent être 
transportés jusqu'au centre de recyc-
lage – certains pays vont jusqu'à les 
exporter, en raison des coûts de trai-
tement élevés ou de manque 
d'infrastructures appropriées. Une 
étude menée par Niels Jungbluth, 
docteur en science techniques à 
l'EPFL, à la demande de la Société Su-
isse de l’industrie des gaz et des eaux, 
met en avant que la différence de con-
sommation d’énergie de l’eau du ro-
binet et l’eau en bouteille passe d’un 
facteur de 1 à 1000. Il en va de même 
pour le prix: celui-ci ne reflète donc 
pas le prix de l’eau, mais celui de 
l’énergie investie dans toutes les 
étapes de sa mise en bouteille et de sa 
distribution. 

Pour conclure, rapellons que l’eau 
est un bien indispensable à notre 

santé. L’accès à de l’eau de qua-
lité et gratuite est un droit au-
quelle il ne faut pas renoncer. 
Verrons-nous un jour des bou-

teilles d’air pur dans nos rayons, 
sous prétexte que notre air est pollué?
Si vous ne pouvez éviter l’achat d’eau 
minérale, préférez les bouteilles en 
verre: elles sont recyclables à l’infini. 
Elles sont soit lavées et réutilisées, 

P r e n d r e 
une bouteille en 

verre ou en métal de 
chez soi permet d'éviter 
d'acheter une bouteille 

en PET durant la jour-
née.

soit réintroduites dans le cycle de pro-
duction de nouvelles bouteilles. De 
plus, le verre est une substance très 
stable qui ne présente aucun risque 
pour la santé.

Pour un approfondissement du sujet:

Films et vidéos:
- Bottled Water – the truth about 
Nestlés business with water 
- The Story of Bottled Water:
storyofstuff.org
- Eaux minérales: ne forcez pas sur la 
bouteille ! A bon entendeur, 25 no-
vembre 2008
www.rts.ch/emissions/abe/1366698-
eaux-minerales-ne-forcez-pas-sur-la-
bouteille.html

Livres:
- Les scandales de l'eau en bouteilles: 
pourquoi l'eau en bouteilles est-elle 
mille fois plus chère que l'eau du ro-
binet? De Jacques Neirynck, Edition 
Favre, 2009
- Tout savoir sur l’eau du robinet – 
De Agathe EUZEN et Yves LEVI, Edi-
tion CNRS

Site internet: 
- www.trinkwasser.ch
- www.wwf.ch/fr/agir/vivre_mieux/
eco_conseils

Joséphine Sierro, membre du GT Eau■
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Etwas mehr als 20 Interes-
sierte fanden sich am 22. 
April an einem fast som-
merlich warmen Abend im 
Rossier-Saal in Freiburg 

ein: WWF-Mitglieder, Vertreter der 
Behörden und anderer Vereine sowie 
natürlich die meisten Vorstandsmitglie-
der. 
Der statutarische Teil, mit den prägnan-
ten Beiträgen der jeweiligen Ve-
rantwortlichen, verlief rasch und rei-
bungslos; alle Anträge des Vorstands 
wurden ohne Gegenstimme angenom-
men (Protokoll der GV 2014, Jahresbe-
richt 2014 und Rechnung 2014). Die 
ausführlichen Dokumente zu diesen 
Traktanden finden Sie auf  unserer 
Webseite, oder Sie können sie beim 
Sekretariat in gedruckter Form anfor-
dern.
Nach mehreren Jahren mit kleinen 
Überschüssen musste unsere aus-
gezeichnete Rechnungsführerin Véro-
nique Manser diesmal einen Verlust 
von knapp 2000 Fr. präsentieren. Diese 
negative Tendenz wird sich im laufen-
den und in den kommenden Jahren 
verstärkt fortsetzen, weil wir uns ver-
mehrt an Projekten des WWF Schweiz 
beteiligen. Bei einem heutigen Ver-
mögen von über 90‘000 Fr. können wir 
solche Einbussen vorläufig verkraften.
Im 11-köpfigen Vorstand gab es einen 

NOTIZEN VON DER GENERALVERSAMMLUNG UNSERER 
SEKTION

Wechsel: Alida Gulfi trat nach über drei 
Jahren engagierter Tätigkeit aus (we-
gen beruflicher Mehrbelastung); neu 
gewählt wurde Lisa Trimigliozzi Burri 
(Ökonomin), die sich seit fast einem 
Jahr sehr aktiv in der Arbeitsgruppe 
Kommunikation einsetzt. Alle übrigen 
wurden mit Akklamation bestätigt. 
Mehr über unsere aktivsten Freiwilligen 
finden Sie auf unserer Webseite.
Das letzte Traktandum, „Verschie-
denes“, gestaltete sich sehr lebhaft und 
informativ: kritische Fragen zur Land-
wirtschaft wurden von Staatsrätin Frau 
Marie Garnier ausführlich beantwortet, 
und die Leiter der kantonalen Ämter 

„Umwelt“ und „Landwirtschaft“ konn-
ten ebenfalls ihr Fachwissen beisteuern. 
Auch der anschliessende Apero dauerte  
der spannenden Diskussionen wegen 
länger als geplant!
Liebe Mitglieder: über Ihre Fragen oder 
Anregungen zu unserer Tätigkeit freue 
ich mich jederzeit (h.kaenzig@bluewin.
ch oder 026 430 0558) - und ich danke 
Ihnen herzlich für Ihre Unterstützung, 
die uns einen wirksamen Einsatz für 
eine gesunde und natürliche Umwelt 
für uns und unsere Kinder ermöglicht. 

Herbert Känzig, Präsident■

QUELQUES NOTES DE L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE 
NOTRE SECTION
Notre asssemblée générale du 22 avril 
a accueilli un peu plus de vingt 
personnes en une soirée presqu'estival: 
des membres du WWF, des 
représentants d’ autorités cantonales 
ou d’autres associations, et 
naturellement la plupart des membres 
du comité.
La partie statutaire, avec les 
contributions concises des responsables 

thématiques, s’est déroulée de manière 
satisfaisante: toutes les propositions du 
comité ont été acceptées à l'unanimité 
(procès-verbal de l’AG 2014, rapport 
annuel 2014 et comptes 2014). Vous 
pouvez trouver les documents détaillés 
sur ces sujets sur notre site internet ou 
les commander en forme imprimée 
auprès de notre secrétariat.
Après plusieurs années avec des petits 

excédants, notre excellente caissière  
Véronique Manser a cette fois dû 
présenter une perte de juste 2000 Fr. 
Cette tendance négative va s’accentuer 
cette année et les suivantes, parce que 
nous nous engageons d’avantage dans 
des projets du WWF suisse. Avec notre 
fortune actuelle d’environs 90'000 Fr 
nous pouvons temporairement 
supporter de telles pertes.

L’assemblée générale de 2015 a donné lieu à des belles 
discussions parmi les participants
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Election d'un nouveau 
membre du comité

Amoureuse de la nature, j’ai passé 
mon enfance en campagne dont 
je garde un fort sentiment de 
respect et de gratitude face aux 
multiples richesses naturelles 
qui nous entourent. J’ai fait de 

cette sensibilité pour l’environnement et le 
développement durable un moteur de vie qui m’a 
souvent guidé dans mes décisions et réalisations. 
Après des études universitaires en sciences 
sociales et en économie politique et, plusieurs 
expériences professionnelles dans 
l’administration publique, j’ai décidé d’agrémenter 
mon profil d’une composante environnementale. 
En 2013, j’entame alors un cycle de formation au 
WWF dont j’obtiendrais le diplôme de conseillère 
en environnement. Souhaitant également 
m’investir bénévolement dans des projets concrets 
touchant à la nature, c’est avec une grande motivation 
que je suis devenue membre du groupe de travail 
communication du WWF Fribourg dont je suis 
actuellement coordinatrice. Cette activité m’apporte 
une grand satisfaction tant sur le plan humain que sur 
le plan environnemental. Je me réjouis énormément 
de faire partie du comité du WWF Fribourg et de 
pouvoir participer aux prises de décisions stratégiques 
dans une équipe dynamique qui s’investit avec passion 
dans les projets de nos régions. 

Lisa Trimigliozzi Burri
Membre du comité et coordinatrice du groupe de 
travail communication■

Wahl eines neuen Vors-
tandsmitglied

Ich habe meine Kindheit auf dem Land 
verbracht und habe von daher einen 
grossen Respekt vor dem Reichtum der 
Natur und bin auch sehr dankbar dafür. 
Dieser Sinn für die Umwelt und das 

Interesse an einer nachhaltigen Entwicklung 
waren oft richtungsweisend für meine 
Entscheide. Nach meinem Studium in 
Sozialwissenschaften und politischer Ökonomie 
und mehreren Jahren Erfahrung in der 
Verwaltung habe ich mich dazu entschlossen, 
mein Wissen um eine Umweltkomponente zu 

erweitern. Ich habe eine Ausbildung beim WWF 
gemacht, die mit dem Titel Umweltberaterin 
abschloss. Da ich mich gerne auch ehrenamtlich 
in konkrete Projekte einbringen wollte, bin ich 
Mitglied der Gruppe Kommunikation des WWF 

Freiburg geworden. Dies bringt mir viel Befriedigung 
sowohl in menschlicher Hinsicht wie in Bezug auf 
meine Interessen für die Umwelt. Ich freue mich, dass 
ich nun Mitglied des Vorstandes des WWF Freiburg 
bin und an den strategischen Entscheidungen eines 
dynamischen Teams teilnehmen kann, das sich mit 
Begeisterung für Projekte unserer Region einsetzt. 

Lisa Trimigliozzi Burri
Vorstandsmitglied und Leiterin der Gruppe 
Kommunikation■

Un changement est survenu dans le 
comité: Alida Gulfi est sortie (à cause 
d’une charge professionnellle accrue) 
tout en restant très engagée dans le 
groupe de travail "communication".  
Lisa Trimigliozzi Burri (économiste), 
qui s’engage depuis presqu’un an dans 
le groupe de travail «communication» 
a été nommée comme nouveau membre 
du comité.. Tou-te-s les autres membres 
du comité ont été confirmés avec 
acclamation. Vous pouvez trouver plus 

d’informations sur nos bénévoles les 
plus actifs/ves sur notre site internet.

Le dernier point de l’ordre du jour est 
devenu très animé et informatif: des 
questions critiques concernant 
l’agriculture ont été répondues en détail 
par la conseillère d’État Marie Garnier 
et les chefs des services « Environnement 
» et « Agriculture ». Même l’apéro qui 
s’ensuivait a duré plus longtemps que 
prévu grâce aux discussions captivantes.

Chères et chers membres: je me réjouis 
à tout moment de vos questions ou 
suggestions (h.kaenzig@bluewin.ch ou 
026 430 0558) – et je vous remercie 
chaleureusement pour votre soutien qui 
nous permet un engagement efficace 
pour un environnement sain et naturel, 
pour nous et nos enfants.

Herbert Känzig, président■

Lisa, économiste, a 
été nommée à 
l’assemblée généra-
le comme nouveau 
membre du comité 
du WWF Fribourg
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ASTP
a u x  s o u r c e s  d u  t e m p s  p r é s e n t

LA NÉBULEUSE 
VERTE DANS LE 
CANTON DE 
FRIBOURG 

SYLVAIN GRANDJEAN

CANTON DE 
FRIBOURG 

SYLVAIN GRANDJEAN

Émergence, 
développement 
et politisation 
1970 - 1986

Ce livre retrace l’histoire complexe 
de la mouvance écologiste à Fribourg, 
à laquelle le WWF a pris une part 
si importante…

De la protection du patrimoine bâti urbain à la défense d’une nature 
pittoresque en passant par l’hydrogéologie, comment des acteurs tels 
que Pro Fribourg, la Ligue fribourgeoise pour la protection de la nature 
et Léon Mornod  ont-ils progressivement – et chacun à leur manière – 
intégré les idées écologistes à leur agenda? Comment la «nébuleuse» 
verte ainsi formée s’est-elle densifiée à la fin des années 1970 avec la 
création de sections fribourgeoises du WWF et de l’Association suisse 
des transports? Cet ouvrage fondé sur des archives de première main 
décrit l’évolution rapide du mouvement, des prémices à l’entrée en 
politique au milieu des années 1980 avec Ecologie et Solidarité et le 
Parti écologiste fribourgeois. 

L’auteur – Né en 1988, Sylvain Grandjean a obtenu son Master 
of Arts à l’Université de Fribourg en Histoire et Anglais en 2014. Des 
séjours dans les Universités de Sussex (2012) et de Stirling (2013) ont 
jalonné ses études. En vue de devenir enseignant, il a travaillé comme 
remplaçant dans divers établissements du Secondaire I et II et suit 
actuellement la formation au Diplôme d’enseignement pour les écoles 
de maturité (DEEM).

Le livre:  226 pages, tableaux et index des noms
Commande en ligne:   www.unifr.ch/go/astp

Bulletin de commande
Je commande  exemplaire (s) du livre 
La «Nébuleuse verte» par Sylvain Grandjean.
Prix: Fr. 35.–  (+ 4.– de port et emballage)

Nom: 

Prénom: 

Rue: 

NPA/Localité: 
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Chapitre I (1970-1979)
Premières émergences de l’écologisme 
dans le canton de Fribourg
 - Les premiers acteurs intégrant 
  les idées écologistes
 - LFPN, Pro Fribourg et Léon 
  Mornod: actions et discours

Chapitre II (1979-1985)
Deux associations aux fondements 
typiquement écologistes 
 - Les sections fribourgeoises 
  du WWF et de l’AST
 - WWF-Fribourg et AST-Fribourg: 
  actions et discours

Chapitre III (1985-1986)
Entrée de l’écologie politique sur 
l’échiquier fribourgeois 
 - Ecologie et Solidarité et le Parti 
  écologiste fribourgeois
 - E+S et PEF: actions et discours



NOUVEAU: LE «PANDAÉRÉ» DE FRIBOURG

Mais qu’est-ce donc qu’un 
«Pandaéré»? Eh bien 
c’est un centre aéré du 
Panda Club. Ainsi, si tu as 

entre 8 et 12 ans, que tu habites le can-
ton de Fribourg, le Panda Club te pro-
pose cinq jours de centre aéré pendant 
les vacances d’été, soit du 17 au 21 août. 
Pour cette première édition, nous par-
tirons sur les traces du loup dans le can-
ton de Fribourg avec à la clé un pro-
gramme riche et varié: de nombreux 
jeux, des visites, des rencontres, des 
baignades,… et l’occasion de découvrir 
son canton de manière originale!

Intéressé? Parles-en vite à tes parents! 
Les formulaires sont disponibles sur 
www.wwf-fr.ch/panda-club. Et si tu as 
besoin de plus d’informations, envoie 
un mail à Renaud Lambert: renolamb@
gmail.com. ■

A VOS AGENDAS!

Pour la 4ème année consécu-
tive, la section fribourgeoise 
du WWF organise durant les 
journées nationales d’action 
Néobiota 2015 une action 

d’arrachage de plantes invasives dans 
la Broye fribourgeoise. 
Cette année ces journées n’auront pas 
lieu comme lors des éditions précéden-
tes à la fin du moi de juin mais au mois 
d’août. 
Réservez d’ores et déjà l’après-midi du 
samedi 29 août afin de lutter contre les 
plantes invasives. Rendez-vous à la gare 
de Cugy à 13.35.

Vous trouverez de plus amples 
informations sur notre site internet 
www.wwf-fr.ch sous l’onglet «Agenda» 
ou sur le site www.arten-ohne-grenzen.
ch. 

L’inscription par email est obligatoire 
à l’adresse suivante jusqu’au jeudi 27 
août: laure.sa@hotmail.com.  
Nous nous réjouissons de vous retrou-
ver nombreuses et nombreux!

Gladys Godel
Membre du comité et du GT Biodiver-
sité■

RIVERWATCH - REVITALISONS ENSEMBLE LES 
RIVIÈRES

La situation des cours d’eau en 
Suisse est alarmante. 
Riverwatch propose une 
formation pour comprendre 
comment fonctionne une 

rivière et découvrir ce qu’est la 
revitalisation.
La formation est destinée à toutes les 
personnes sensibles à la protection des 
rivières ainsi qu’aux élus communaux.

Infos
Fribourg: 9 octobre, frs. 70.-. Pas 
disponible ? Trop cher ? Contactez-
nous!
www.wwf.ch/riverwatch
riverwatch-fr@wwf.ch, Florian 
Haenggeli au 079/120 37 92■
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Durant une journée gratuite 
à la ferme en Gruyère, les 
élèves de 5 à 8H 
d é c o u v r i r o n t  l e s 
pommiers, ces arbres 

fruitiers qui non seulement fournissent 
de la nourriture, mais sont un habitat 
pour de nombreuses espèces animales! 
En outre, ils apprendront à reconnaître 

LA BONNE NOUVELLE D'ANGELO
JOURNÉES DÉCOUVERTE DU WWF POUR LES CLASSES

Journées découvertes 2014. 
Photo : Njazi Nivokazi ; Blickwinkel 

Souhaitez-vous recevoir chaque mois des 
aliments savoureux et équitables issus de 
l’agriculture bio logique  locale? Adhérez à 
Notre Panier Bio!

Wollen Sie schmackhafte, biologisch und 
lokal produzierte Nahrungsmittel jeden 
Monat entdecken? Werden Sie Mitglied 
von Unser Biokorb!

Route de Romont 8
 1554 Sédeilles026 658 17 31 

www.notrepanierbio.ch 

www.unserbiokorb.ch

les produits régionaux et de saison et se 
verront expliquer comment, à leur 
niveau, ils peuvent contribuer à un style 
de vie durable! 

Vous trouverez davantage 
d’informations sur ces journées sous 
wwf.ch/journeedecouverte. ■

Afin de renforcer sa communauté 
de bénévoles et d’y faciliter les 
échanges, le WWF Suisse s’est 
doté d’un portail internet 
https://benevolat.wwf.ch. Les 

groupes de travail du WWF Fribourg dispo-
sent ainsi d’un nouvel outil permettant de re-
chercher des bénévoles pour leurs actions par 
le biais d’annonces: les personnes désireuses 
de s’engager bénévolement aux côtés du WWF 
peuvent ainsi sur ce portail retrouver toute 
l’actualité des activités bénévoles et s’y insc-
rire directement.■

Um seine "Community" der Frei-
willigen zu verstärken und auch 
die Kontakte mit den Sektionen 
zu erleichtern, hat der WWF 
Schweiz eine neue Internet-

Plattform eingerichtet: 
https://benevolat.wwf.ch 
Damit verfügen die Arbeitsgruppen des WWF 
Freiburg über ein Hilfsmittel, das ihnen er-
laubt, mit Hilfe von Annoncen gezielt Freiwil-
lige für ihre Aktionen zu suchen: Interessier-
te können auf dieser Plattform die neuesten 
Informationen über die WWF-Aktivitäten fin-
den und sich direkt einschreiben. ■

Nouvel outil pour rechercher des bénévoles
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Neues Hilfsmittel um Freiwillige zu suchen


